
LE PRIX COURANT

Nous nous bornerons à souhaiter
que la presse de langue française en
général, et la Patrie en particulier,
continue à travailler sans relâche
dans l'intérêt de la nationalité cana-
dienne française.

Les oliVi*ffl sont chargés de fruits
dans le nord et les environs de
Tunis, Grombalia et Nabeul. La
récolte s'annonce partout comme
devant être très belle. Aussi la
quantité d'huile bénéficiant de l'en-
trée en franchise dans la métropole
qui était en 1897-1898 de 10 millions
a-t-elle été portée à 20 millions en
1898-1899.

La récolte des dattes qui, en
juillet, paraissait devoir être tràs
bonne, a été celle d'une année
moyenne. Elle a été surtout abon-
dante dans les oasis de Tozeur,
Nefta, El-Oudiane. La qualité ne
laisse rien à désirer, et les prix se
maintiennent à un taux élevé.

Par une résolution votée à l'as-
semblée annuelle des actionnaires
de la "Star Iron Company, Ltd,"
dont M. A. S. Hamelin est le prési-

Sdetiaét édéu'uved
la souscription dé la balance de son
capital, de nouveaux actionnaires
pour un fort montant soient nom-
més directeurs, et qu'en conséquen.
ce, le nombre des directeurs soit
porté de 4 à 9.

La première grève! - Quel est le
pays à qui appartient le droit de
revendiquer la première initiative
de la cessation du travail ou grève
dont il soit fait mention dans l'his-
toire!

C'est l'Allemagne, et la ville qui,
la première fut le théâtre d'une
grève est Breslau, en Silésie. Les
ouvriers brasseurs refusèrent col-

lectivement de travailler en 1329,
et la grève dura une année entière.
Il ne semble pas que la grève ait
motivé une mesure de coercition
rigoureuse, à laquelle les autorités
de l'époque étaient si portées à re-
courir.

Il n'en fut pas de même cinquante
ans plus tard, en 1385, à Danzig,
quand les ouvriers des forges aban-
donnèrent en masse, soufflets, en-
clumes, marteaux et limes.

Pour mettre fin à cette grève, on
publia un édit par lequel tout ou-
vrier qui refusait obéissance pro-
fessionnelle à ses patrons était me-
nacé d'avoir les oreilles coupées.

**

Dans le monde des assurances, on
dit que M. R. H. Matson a décidé
de quitter la Provident Savings Life
Assurance Society, qu'il a donné sa
démission et qu'il se retirera dans
le courant du mois de mars.

Il y a près de dix ans que M.
Matson a introduit au Canada la
Provident Savings Life. Il a com-
mencé les affaires le 1er avril 1889
et au 31 décembre 1898 avait pour
$4,150,142 de policés en force et son
revenu en primes se chiffrait pour
l'année 1898 par le joli montant de
$117,176.74.

Ce résultat fait honneur à M.
Matson et à son assistant-gérant, M.
Sparling.

On dit que M. Matson prendrait
la direction d'une nouvelle compa-
gnie canadienne qui s'occuperait
d'assurance sur la vie.

*

La culture du thé qui a donné de
si remarquables résultats aux envi-
rons de Tourane en Annam, semble
également pouvoir être introduite
au Tonkin. Dans la province de
Thaï-Nguyen, les plantations de thé
sont signalées comme réussissant
bien et donnant un produit qui


